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totalement denuee de calcaire. On y distingue nettement deux
couches :

La partie superficielle, (res meuble, ä grain relativement gros,
presente une grande faculte d'evaporation et ne se laisse plus
humidifier ap;~6s dessiccation.

La couche inferieure est constitute par une argile humifere, trts
riche en acides humiques, formant une masse compacte et
impermeable.

Cette disposition, anormale en apparence, s'explique par la

propritte des colloides de traverser les filtres, tandis qu'ils se

coagulent en presence du bicarbonate de chaux en dissolution
dans les eaux d'infiltration, condition qui se trouve rtaliste au
contact de la craie lacustre sur laquelle repose la tourbe.

Composition de la terre tourbeuse

Couche inferieure

Matieres combustibles
» minerales.

Calcaire

34.6 °/o

65.4 %
0.0 %

100.0 %

Couche superficielle

63.7 %
36.3 %
0.0%

100.0%

Au point de vue agrologique, cette terre, d'une grande richesse
en humus et en azote organique, presente une faible fertility
naturelle due surtout ä l'absence de calcaire, element constitutif
des terres arables qui est indispensable, d'une part pour maintenir
l'ameublissement du sol, d'autre part pour permettre les phtno-
mtnes de nutrification.

Les essais pratiques que nous avons effectues ont demontre que
Ton peut ameliorer cette terre en y melangeant une petite proportion

de la couche sous-jacente de craie. L'addition de scories de

dephosphoration a egalement donne de bons resultats, peut-6tre
diis ä la facile solubilite de l'acide phosphorique et ä la presence
d'une forte proportion de chaux.

L'addition d'engrais potassiques a donne de trfes bons resultats.

L. Duparc et A. Grosset. — Sur les nouveaux gites platini-
feres de la Ronda (Andalousie).

M. Duparc, en son nom et en celui de M. Grosset. communique
les resultats des deux visites successives qu'ils ont faites aux gites
platiniferes de la Ronda, en Andalousie.

Ce gite primaire est constitue ici par d'6normes boutonniferes
de hartzburzites qui percent au milieu des gneiss et des schistes
cambriens. La plus grande, celle de la Sierra de Bermeju mesure
plus de 10 kil. de longueur sur 15 de large, il existe encore quatre
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autres boutonnieres d'importance secondaire. La hartzburzite est
formee de pyroxene rhombique, d'olivine predominante et de

spinelles bruns. L'adjonction de pyroxene monochronique le fait
passer aux lherzolites ; la disparition de l'enstatite ä la dunite ;

dansce cas on voit apparaltre un peu de chromite avec les spinelles.
II n'y a jamais de grandes masses de dunites franches encastrees
dans les hartzburzites, mais de simples passages lateraux. Le glte
s'ecarte completement du type classique de l'Oural, la double
ceinture pyroxenitique et gabbrolque fait defaut, et legisementde
la Ronda rappelle trait pour trait celui de Krebet-Salatin dans
l'Oural du Nord, decouvert en 1907 par M. Duparc. Les cours
d'eau platiniferes de la Ronda different aussi totalement de ceux
de l'Oural, soit par leur disposition, soit par les alluvions. Les
couches classiques de tourbe, retchnikis, et peskis riches de
l'Oural font ici defaut, et le platine paralt assez regulidrement
distribue dans toute l'epaisseur de la couche alluviale qui semble
recente. Le platine est assez fortement roule, presente certaines
impressions analogues a Celles que l'on voit sur les platines des

pyroxenites et est en partie attirabie a l'aimant (23°/o)- H com-
prend tous les elements des platines de l'Oural, osmium, iridium,
palladium, etc.

A. Schidlof et A. Targonski. — Preuve de l'identite des

charges des ions gazeux et electrochimigues basee uniguernent
sur la loi des ecarts.

Dans une communication recente (') nous avons montre que
l'observation du mouvement brownien dans un gaz conduit a une
valeur de la charge des ions gazeux qui s'accorde avec la valeur
obtenue d'apres d'autres methodes plus precises. Nous avons
reconnu depuis lors que la demonstration de ce fait peut-fetre mise
sous une forme plus saisissanle si Ton utilise d'une autre fagon les
resultats numeriques des experiences.

On observe, comme l'on sait, le mouvement brownien des par-
ticules ultramicroscopiques en notant les differentes durees tt qui
s'ecoulent pendant qu'une m6me particule parcourt, sous l'in-
fluence d'une force constante, toujours le mtoe trajet de longueur
L. Si l'on effectue un assez grand nombre de determinations, la

moyenne arithmetique t des durees observees sera sensiblement
egale 5 la duree du parcours qu'on observerait si la particule
n'etait pas soumise aux fluctuations statistiques du mouvement

ti—tbrownien. La repartition des quantites — pour une mfime par-
V li

*) C. B. de la Soc. de Phys. Seance du 6 avril 1916.
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